Guillaume Segerer - 23 juin 2006

Ma demande d’accueil en détachement : un an d’histoire(s)
2005


- juillet :  je dépose une demande d’accueil en détachement dans le corps des chercheurs.

- novembre : J.L. Minel (élu SGEN-CFDT) nous apprend que je suis classé premier parmi les demandes d’accueil en détachement. Cf. Compte-rendu inter-syndical de la session d’automne de la session 34, rédigé par P. Amsili, N. Hathout, J.L. Minel (élus SGEN-CFDT) et S. Leroy, R. Walter (SNCS). A NOTER : cette information n’émane pas du CNRS, qui d’ailleurs n’en fournira aucune.

- décembre : j’apprends que la limite d’âge pour le concours CR2 est supprimée.

2006 

- janvier : après réflexion, je décide de présenter ma candidature au poste de CR2. 

- avril : Sandrine Launey, à la direction, me téléphone au bureau pour me demander de lui renvoyer mon dossier : ils doivent prochainement procéder aux arbitrages, et mon dossier a été "égaré". Je renvoie mon dossier (par mail), et S. L. me confirme qu’elle l’a bien reçu. Par ailleurs, elle me donne son numéro de téléphone et me suggère de la rappeler deux à trois semaines plus tard.

- avril : Laurent Sagart, président du jury d’admissibilité du concours CR2, téléphone à Bernard pour s’étonner du fait que je postule en CR2 alors que j’ai été classé premier pour un détachement.

- avril : je passe l’audition le 26. Dans les jours suivants, j’apprends que je ne suis pas classé. Au téléphone, Zlatka Guentcheva m’informe que mon classement pour le détachement a pesé (a été déterminant ?) dans la décision du jury de ne pas me classer.

- mai-juin : je rappelle plusieurs fois Sandrine Launey, que je ne parviens pas à joindre.

- juin : Bernard a un entretien avec Michèle Khail, pour qui mon affaire semble entendue : je suis classé premier, donc j’obtiendrai le détachement.

- 21 juin : je reçois un refus très sec et pas du tout motivé, signé de la déléguée régionale Annie Lechevallier. A NOTER : depuis onze mois, c’est la seule fois que j’ai une information écrite concernant ma demande d’accueil en détachement.

FIN

SUITE (inattendue) :

2 janvier 2007 : Je reçois un coup de téléphone d’Héléna Boulot, du service de gestion des ressources humaines de la délégation régionale de Thiais. Elle me demande si j’ai bien conscience que mon passage au statut de chercheur implique une baisse substantielle de ma rémunération, puisque je n’aurai plus les primes d’ITA. Je suis surpris, je lui explique que mon détachement a été refusé dans les conditions détaillées ci-dessus, mais elle m’annonce qu’elle a reçu un courrier officiel disant que je vais effectivement changer de corps... En revanche, elle n’a pas connaissance de la lettre de refus, qui pourtant émane de son service...
Depuis, des contacts ont été pris, mais on n’en sais pas beaucoup plus...

Aujourd’hui, 31 janvier 2007, je n’ai aucune nouvelle de cette affaire.

